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LE 13 aVRIL PRochaIn, LE MuSéE fERMERa 
SES PoRTES. Plus d’un siècle et demi après la 
construction de la halle aux grains par Pierre 
Marnotte, plus de quarante ans après l’extension 
de Louis Miquel, d’importants travaux de 
rénovation sont aujourd’hui nécessaires afin 
d’accroître les espaces dédiés à la présentation 
des œuvres et d’améliorer le confort de la visite. 
cette exposition est l’occasion de présenter 
le projet porté par le cabinet d’architectes a. 
Scaranello, sélectionné par la ville de Besançon 
en 2010.

avant de laisser la place aux entreprises 
chargées de réaliser les travaux, le bâtiment, 
qui abrite la plus ancienne collection publique 
de france, doit être entièrement vidé.  Depuis 
trois ans déjà, toute l’équipe du musée s’est 
donc mobilisée pour accompagner le chantier 
des collections, entreprise de longue haleine qui 
permettra d’assurer leur déménagement dans 

les meilleures conditions. 
Plus de deux mille tableaux, huit cents 
sculptures, deux mille objets d’art et trente mille 
objets archéologiques ont ainsi fait l’objet d’un 
traitement systématique dont les différentes 
étapes sont présentées au sein du parcours.

Réputé pour ses collections, le musée de 
Besançon l’est aussi pour l’audace et le caractère 
avant-gardiste de sa rénovation en 1970 : 
l’intégration par l’architecte Louis Miquel d’une 
véritable « archisculpture » en béton au coeur du 
bâtiment néoclassique de Marnotte. c’est le défi 
de rénover et de moderniser le musée tout en 
respectant le dialogue de ces deux architectures, 
qu’a choisi de relever le cabinet d’architectes a. 
Scaranello. autour de la maquette réalisée pour 
les besoins du chantier, une sélection de vues 
en perspective offre ainsi un premier aperçu du 
musée, tel qu’il se révélera lors de sa réouverture 
en 2017. 
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Le chantier des coLLections

Les coLLections sortent de Leur réserve : L’exemPLe du fonds verjus-joLy

Depuis plus de trois siècles, au fil des legs, dépôts, et donations, les collections du musée des Beaux-
arts et d’archéologie se sont constamment enrichies. Si les œuvres majeures sont fréquemment 
exposées, certaines pièces de grand intérêt sont cependant restées dans l’ombre des réserves. Le 
chantier des collections a constitué une occasion inédite de les redécouvrir, à l’image du fonds d’art 
asiatique Verjus-Joly.

Regroupant plus de deux cents objets qui proviennent aussi bien de chine que du népal, du Tibet 
ou encore du Japon, cette donation est entrée au musée en 1979 grâce à la générosité du couple 
Verjus-Joly. c’est au cours d’un long séjour à hanoï, de 1927 à 1937,  qu’ hermance Renée Verjus-Joly 
et son époux, férus d’arts asiatiques, ont collecté un ensemble riche et varié de peintures, sculptures, 
mobilier, bijoux et objets d’art.

cette exposition est l’occasion de présenter certaines pièces majeures et inédites qui constituent cette 
collection. nul doute que d’autres redécouvertes émailleront les cimaises du musée rénové en 2017.
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Le chantier des coLLections

MoMEnT ExcEPTIonnEL DanS La VIE D’un MuSéE, LE chanTIER DES coLLEcTIonS PERMET 
D’aPPRéhEnDER L’EnSEMBLE DES œuVRES DE ManIèRE SySTéMaTIquE. Il permet de vérifier 
la présence des œuvres dans les collections, d’évaluer leur état de conservation et les besoins de 
restauration, puis de procéder à leur conditionnement pour leur garantir de bonnes conditions de 
stockage et faciliter leur manipulation. 

Les œuvres sont traitées une à une par l’équipe du musée : elles sont récolées ou inventoriées, 
dépoussiérées, mesurées, décrites et photographiées. Les dégradations éventuelles, qui peuvent être 
liées aux variations climatiques comme à la lumière ou à la manipulation des œuvres, sont indiquées 
dans un constat d’état. 

En raison de risques de casse ou de perte de matière lors de leur déplacement, certaines œuvres ne sont 
pas en état d’être transportées. L’intervention d’un restaurateur est alors nécessaire pour consolider les 
fragilités en attendant une restauration. De la même manière, les œuvres susceptibles d’être infestées 
par des insectes sont traitées afin d’éviter qu’elles ne contaminent les autres. 
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Le conditionnement des œuvres

aSSuRanT unE PRoTEcTIon RaPPRochéE 
DES œuVRES, LE conDITIonnEMEnT PERMET 
DE facILITER LEuR ManIPuLaTIon ET DE 
GaRanTIR LEuR conSERVaTIon. Il peut être 
définitif ou temporaire, le temps du transport 
par exemple.

Depuis les années 1990, les progrès en matière 
de conservation préventive ont permis de 
mettre en avant des matériaux particulièrement 
adaptés au conditionnement des collections, qui 
n’interagissent pas avec les œuvres et sont peu 
sensibles aux variations du climat (température, 
hygrométrie, lumière…). ces qualités 
garantissent leur efficacité sur le long terme. 

Lors du chantier, les anciens conditionnements, 
souvent constitués de boites réutilisées, ont été 
remplacés. Le conditionnement doit en effet être 
adapté au type de collections (dessins, tableaux, 
sculptures, objets d’art) comme à leurs matériaux 
constitutifs (pastel, métal, plâtre, verre, etc.)

Placées sur palettes, stockées dans des bacs de 
polypropylène ou dans des caisses de transport, 
les œuvres sont protégées par des matériaux 
neutres et non abrasifs. une fois dans les 
réserves, elles sont redéployées sur leur unité de 
rangement définitive. Localisées avec précision 
et facilement accessibles, elles peuvent enfin être 
étudiées dans de bonnes conditions et valorisées 
par le biais d’expositions ou de publications. 
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historique et architecture du musée

La genèse du Projet de haLLe aux grains

DE 1824 à 1831, à La DEManDE DE La VILLE, L’aRchITEcTE MunIcIPaL PIERRE MaRnoTTE éLaBoRE 
PLuSIEuRS PRoJETS PouR unE nouVELLE haLLE aux BLéS SITuéE PLacE LaBouREy, acTuELLE 
PLacE DE La RéVoLuTIon. 
Le premier projet, en 1825, est un bâtiment de plan rectangulaire de 60 sur 45 mètres. La construction, 
qui nécessite la destruction de bâtiments existants, est finalement ajournée du fait de la lenteur des 
expropriations.  
Le deuxième projet de Pierre Marnotte, daté de 1929, propose une halle circulaire au centre de la place 
Labourey. considérant que le  principe des portiques ouverts n’est pas adapté au climat local, le conseil 
municipal le rejette. 
En 1831, Marnotte dessine un nouveau projet : une halle de plan rectangulaire dans laquelle s’intègre 
un bâtiment central surélevé qui remplace la cour. 

La construction de La haLLe aux grains Par marnotte

En 1832, la Ville de Besançon lance un concours pour la construction de la halle aux grains. conçue 
comme un édifice public mixte, avec « Magasins et Salle d’assemblées publiques », la halle doit 
accueillir au premier étage une salle des fêtes qui ne sera finalement pas réalisée. 

fort de ses projets antérieurs, Pierre Marnotte remporte le concours sur vingt-huit concurrents. a la 
demande de la Ville, il imagine un édifice monumental et ambitieux. Le bâtiment est désormais un 
carré parfait de 50 mètres de côté, ce qui permet de maintenir des rues latérales suffisamment larges 
pour la circulation et d’apporter une homogénéité aux quatre façades scandées de neuf arcades.
Selon la vision de l’architecte, l’âme du lieu est une rotonde centrale couverte d’une coupole 
majestueuse. Trop coûteuse, cette rotonde ne sera pas réalisée et la cour sera simplement couverte, en 
1842, d’une charpente en bois et fer.

Il s’agit d’un édifice fonctionnel d’aspect néoclassique dont le rez-de-chaussée entièrement voûté est 
occupé par les entrepôts à blé tandis que l’étage doit accueillir la salle des fêtes municipales. Très vite, 
la destination des lieux évolue: le musée de peinture, réclamé depuis plusieurs années par les édiles 
locaux, s’installe dès 1843 à l’étage noble. Six ans plus tard, un nouveau musée dédié à l’archéologie 
le rejoint. Le xIxème siècle est marqué par l’enrichissement des collections et leur conquête progressive 
des espaces.
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a La conquête de nouveaux espaces

Pour l’Exposition universelle de Besançon en 1860, alphonse Delacroix, successeur de Pierre Marnotte 
en tant qu’architecte de la Ville, réalise un premier aménagement de la cour en ajoutant des galeries le 
long des murs intérieurs, construites en bois sur des piliers de fonte. 

a partir du début du xxème siècle, de nombreux projets d’extension du musée voient le jour afin 
d’accueillir l’ensemble des collections municipales, principalement autour du palais Granvelle et de la 
halle Marnotte, mais aucun d’eux n’est réalisé. 
Souvent envisagé, l’aménagement de la cour ne sera effectif qu’avec le projet de Louis Miquel, qui 
conduit à la suppression des galeries en bois du xIxème siècle. 

Le musée au début du xxème siècLe 

au début du xxème siècle, le musée occupe désormais toute l’ancienne halle aux grains. Si le stockage 
du blé a disparu, le marché subsiste sur la place de la Révolution et jusqu’à aujourd’hui, il demeure au 
cœur d’un quartier dédié depuis l’époque médiévale au commerce alimentaire.
Le bâtiment du musée dispose d’un éclairage naturel par les verrières du toit et par ses grandes 
fenêtres. celles du premier étage seront occultées en 1964 dans le cadre de la restructuration conduite 
par Louis Miquel. 

Les collections archéologiques et d’arts décoratifs sont présentées au rez-de-chaussée, les peintures 
au premier étage. L’accumulation des œuvres domine. Il s’agit d’un héritage des présentations du 
xIxème  siècle mais également d’une réponse aux contraintes d’un bâtiment devenu trop exigu face à 
l’enrichissement des collections. 
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au début des années 1970 : « Le musée Le PLus moderne d’euroPe »

au couRS DES annéES 1960, L’EnTRéE DE 
La coLLEcTIon BESSon, EnTRaînE unE 
TRanSfoRMaTIon RaDIcaLE DE La couR 
InTéRIEuRE Du BâTIMEnT. Le dépôt des 
deux cents tableaux collectés par George et 
adèle Besson est en effet assorti d’une clause 
spécifique: la rénovation du musée. Le choix se 
porte sur un élève de Le corbusier, l’architecte 
Louis Miquel (1913-1986). celui-ci imagine 
un principe de "spirale carrée", une circulation 
continue qui rompt avec l’aménagement 
traditionnel et cloisonné. cette spirale guide 
le visiteur dans un cheminement architectural 
théatralisé, au fil des rampes et des paliers en 
béton. Elle est insérée à l’intérieur de la cour 
carrée du bâtiment Marnotte avec lequel elle 
communique par des passerelles. 
L’architecte privilégie l’éclairage zénithal et 
obture les fenêtres de l’étage dans les ailes du 
bâtiment ancien. Sous les verrières, il installe des 

« paralumes », grands pare-lumière suspendus 
destinés à diriger les flux lumineux. Seul le rez-
de-chaussée conserve la lumière directe.
avec l’édification de la sculpture visitable et 
ascendante de Besançon, Miquel met au jour un 
objet incongru dans le monde de la muséologie. 
ainsi au sein du bâtiment en pierre de Marnotte, 
archétype du “musée monument” fermé et 
austère, s’intègre un objet spécifique, un musée 
en béton conçu comme une “machine à exposer”. 

En 1970, le musée, rénové par Louis Miquel, peut 
enfin accueillir l’importante collection Besson. 
Sous la direction de la conservatrice Marie-Lucie 
cornillot et sous escorte policière, l’équipe du 
musée transfère les tableaux de la camionnette 
au musée, parmi lesquels des œuvres de Signac, 
Bonnard, Van Dongen, Valtat, etc. on peut suivre 
l’itinéraire du portrait d’adèle Besson par Renoir, 
de son arrivée à son accrochage.
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Le projet

Vers la réouverture  du musée des Beaux-Arts 
et d’Archéologie en 2017

Trois années de rénovation vont permettre 
de renforcer l’attractivité du musée et son 
positionnement dynamique dans la ville. Les 
travaux porteront d’une part sur la mise en 
conformité technique du bâtiment, d’autre part 
sur l’amélioration des conditions de visite et des 
espaces d’exposition et de médiation des œuvres. 

1) mise en sécurité du bâtiment et 
resPect des normes
actuellement le musée ne répond plus aux 
normes de sécurité pour accueillir du public 
et la commission de sécurité a émis un avis 
défavorable pour certains espaces à l’intérieur du 
musée et a demandé leur fermeture. 
La mise en sécurité du bâtiment concerne 
principalement la sécurité incendie et 
notamment le désenfumage du bâtiment. La 
typologie particulière des lieux a nécessité une 
modélisation du système de désenfumage à 
mettre en place. cette modélisation a du être 
confiée à un cabinet d’ingénierie agréé par le 
ministère de l’intérieur et validé par les pompiers 
(SDIS). 
Le projet prévoit également la création d’espaces 
d’attente sécurisés et de baies pompiers au 
1er étage du bâtiment, espaces actuellement 
inexistants. 

L’autre élément important concerne l’acces-
sibilité du bâtiment aux personnes handica-

pées, leur accueil et leur évacuation en cas 
de sinistre : mise aux normes de l’ascenseur 
(aujourd’hui il s’agit d’un monte-charge et 
non d’un ascenseur), les signaux sonores, le 
balisage lumineux....

2) améLiorer L’attractivité du 
bâtiment Par La mise en vaLeur des 
coLLections
Le programme prévoit une très nette 
augmentation des surfaces d’exposition (1300 
m² supplémentaires, soit environ 1/3 de plus). 
cette augmentation des surfaces d’exposition est 
rendue possible grâce à la réalisation de réserves 
externalisées pour les musées. un bâtiment de 
2000m² à proximité du musée est actuellement 
en cours de réaménagement. Il sera livré en 
mars 2014. Le déménagement des collections 
est prévu à partir de juin 2014 pour une durée 
d’environ 6 mois. La réalisation des réserves 
est confiée à l’agence Lhomme-nectoux. Les 
réserves accueilleront également l’atelier 
technique du musée, qui jusqu’à aujourd’hui se 
trouve dans le musée et qui ne répond plus aux 
normes.

ces nouveaux espaces d’expositions permet- 
tront d’offrir aux visiteurs un parcours 
muséographique plus cohérent et de présenter 
davantage de collections. 
L’archéologie sera redéployée au rez-de-
chaussée dans une muséographie modernisée 
et renouvelée avec un parcours chronologique et 
thématique plus lisible pour le visiteur.
Les collections de peintures seront elles aussi 
redéployées le long des rampes et sur les 
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différents paliers depuis le rez-de-chaussée 
(atrium) et dans 2 grandes salles à l’étage du 
bâtiment. aujourd’hui seules 200 à 250 peintures 
peuvent être présentées et sont régulièrement 
décrochées pour faire place aux expositions 
temporaires. a la réouverture, environ 350 
peintures pourraient être présentées de manière 
permanente. un espace spécifique sera affecté 
aux expositions temporaires à l’étage du musée.  
Enfin une galerie des dessins sera aménagée dans 
les anciennes réserves du musée et permettra 
de présenter régulièrement, par roulement, et 
dans de bonnes conditions de conservation les 
collections de dessins du musée.  

ces nouveaux parcours de présentation 
redonneront du sens aux collections et seront 
accompagnés de supports de médiation 
adaptés aux publics : textes, cartels, supports 
multimédias....

cES nouVEaux PaRcouRS DE PRéSEnTaTIon 
REDonnERonT Du SEnS aux coLLEcTIonS 
ET SERonT accoMPaGnéS DE SuPPoRTS DE 
MéDIaTIon aDaPTéS aux PuBLIcS : TExTES, 
caRTELS, SuPPoRTS MuLTIMéDIaS....
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3) offrir une meiLLeure quaLité 
d’accueiL et déveLoPPer 
L’image du musée 

outre des espaces d’exposition agrandis et des 
conditions de conservation adaptées aux œuvres, 
le musée rénové sera tout entier tourné vers le 
public grâce à la création de salles spécifiques 
pour l’accueil des scolaires et des animations 
pour tous. ainsi, un espace de médiation sera 
créé au rez-de-chaussée du musée et permettra 
notamment un meilleur accueil du public scolaire 
avec un mobilier adapté aux enfants.
une salle de conférence sera également créée 
au 1er étage du musée et permettra d’accueillir 
une soixantaine de personnes dans un lieu 
spécifiquement dédié et aménagé à cet effet. 

Le hall d’entrée sera réaménagé pour permettre 
un accueil plus convivial. une boutique y sera 
installée. 

4) moderniser Le Lieu – 
garantie environnementaLe

Le musée souffre aujourd’hui de mauvaises 
conditions d’éclairage : un travail important va 
être mené sur ce point pour renforcer l’éclairage 
naturel et donner plus de luminosité au lieu. 

un point crucial du programme concerne 
également l’amélioration thermique du 
bâtiment pour une meilleure conservation des 
biens et un meilleur confort du public. 
Le bâtiment subit actuellement d’importantes 

variations de température. Toutes les fenêtres 
et menuiseries seront changées pour répondre 
aux normes en vigueur. Le chauffage est revu 
avec notamment la mise en place de planchers 
chauffants dans certains espaces du musée. 
La verrière bénéficiera d’un traitement solaire 
spécifique limitant les écarts de température 
notamment l’été. ce traitement permet une 
meilleure conservation des œuvres. 

La maîtrise d’œuvre du projet a été confiée au 
cabinet d’adelfo Scaranello. 

né en 1958 à Besançon, adelfo Scaranello a créé 
la société « architectures adelfo Scaranello » en 
2002. Investi sur le territoire franc-comtois, il a 
conçu le musée de l’abbaye à Saint-claude dans 
le Jura en 2008. Il a été retenu pour la réalisation 
du musée camille claudel à nogent-sur-Seine 
qui ouvrira en 2014.

La DéMaRchE Du caBInET aaS EST fonDéE 
SuR LE RESPEcT ET La MISE En VaLEuR DES 
DEux BâTIMEnTS hISToRIquES IMBRIquéS : La 
haLLE DE PIERRE MaRnoTTE ET La STRucTuRE 
En BéTon DE LouIS MIquEL. « L’idée est de 
trouver un nouvel équilibre avec les existants 
et non de créer un nouveau bâtiment ». afin de 
retrouver le caractère propre de chaque entité, 
les nombreux rajouts effectués depuis 1970 vont 
être supprimés. cela permettra notamment de 
retrouver le plan carré de circulation autour de la 
cour au premier étage.
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programmation cuLtureLLe

Visites guidées de l’exposition, les dimanches à 15h. Gratuit.

> ateLier aduLtes 
- Maquette : imaginez votre musée rénové 
SaMEDI 15 MaRS, DE 9h30 à 12h30
Dans le cadre du projet de réhabilitation du musée, les équipes du MBaa travaillent à la mise en 
conformité de l’établissement (conditions de conservation, accessibilité aux personnes en situation 
de handicap...), à l’extension des espaces d’exposition et à la modernisation de la muséographie et 
des espaces et outils de médiation. après une présentation de l’histoire du musée et de sa démarche 
de rénovation, les participants imagineront leur musée idéal rénové, sous forme de maquettes, 
collages, etc. 
Inscription à l’accueil du musée, ou par téléphone au 03 81 87 80 49, 
ou par mail agnes.rouquette@besancon.fr – 3€ l’atelier

> visites-ateLiers à destination du jeune PubLic individueL 
- Le musée s’emballe
MERcREDIS 26 féVRIER (8-11 anS / 9h30-11h30), 5 MaRS (12-15 anS / 9h30-11h30) 
ET 12 MaRS (8-11 anS / 14h30-16h30)
avant la fermeture du musée pour rénovation et le déplacement des œuvres vers de nouvelles 
réserves, toutes les collections du MBaa sont inventoriées, photographiées, restaurées et 
conditionnées dans des matériaux et contenants spéciaux. après une présentation des principes et 
méthodes du chantier des collections, les enfants seront invités à réaliser leur propre inventaire et 
conditionnement d’objet archéologique ou Beaux-arts (fac-similé). 
Inscription à l’accueil du musée, ou par téléphone au 03 81 87 80 49, 
ou par mail agnes.rouquette@besancon.fr – 3€
- Imagine ton musée rénové  attention : ateLier sur 2 séances

PEnDanT LES VacancES ScoLaIRES : LES 27 ET 28 féVRIER (8-11 anS / 9h30-11h30), 
6 ET 7 MaRS (12-15 anS / 9h30-11h30) 
LES MERcREDIS aPRèS-MIDI : LES 19 ET 26 MaRS (8-11 anS / 14h30-16h30), 
2 ET 9 aVRIL (12-15 anS / 14h30-11h30)
après une présentation de l’histoire du musée et de son projet de rénovation, les enfants imagineront 
leur musée idéal rénové, sous forme de maquettes, collages, etc. une partie des travaux d’atelier sera 
exposée lors de la fête de fermeture du musée (week-end des 12 et 13 avril 2013).
Inscription à l’accueil du musée, ou par téléphone au 03 81 87 80 49, 
ou par mail agnes.rouquette@besancon.fr – 6€ les 2 séances
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> visites-ateLiers à destination du PubLic scoLaire et des centres de Loisirs
- Le musée s’emballe (à partir du cE2 / à partir de 8 ans)
- Imagine ton musée rénové (à partir du cE2 / à partir de 8 ans)

> Lors du Week-end musées téLérama (22-23 mars) :
- Visite guidée de l’exposition-dossier à 15h samedi et dimanche
- Atelier Imagine ton musée rénové (à partir de 8 ans), 10h-12h30 14h-17h (sur inscription)

> Lors de La fête de fermeture du musée (12-13 avriL) : 
- Visite guidée de l’exposition-dossier à 15h samedi et dimanche
- Atelier Imagine ton musée rénové (à partir de 8 ans), 10h-12h30 14h-17h (sur inscription)
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musée des Beaux-arts et d’archéoLogie

Directeur/ Emmanuel Guigon

conservateurs/ Emmanuel Guigon, noémi Daucé
attachées de conservation/ Dominique Boley, Laurence Reibel
assistantes de conservation/ nathalia Denninger, Lucile Jeunot
Documentation/ Ghislaine courtet, agnès Petithuguenin
Régie/ Lisa Diop

ADMINISTRATION DES MUSÉES DU CENTRE
Secrétaire générale/ céline Meyrieux
administration/ françoise Rouillaud, noël Pelhate, christine falconnet, Soraia carrez
Secrétariat/ Séverine adde
équipe technique/ andré capel, Jean-Baptiste Pyon, christophe querry, allan Zobenbuller.
atelier de moulage/ éric Groslambert, Murielle Dovillaire-Denue, alexandre Rioton.
Boutique/ Isabelle Gusching
accueil-surveillance/ Gilles Vincent, Philippe-Jean Bohl, Jérémy Pyon, Véronique Pyon, Marie-fran-
çoise Schad.

déveLoPPement cuLtureL des musées du centre
chef du service développement culturel/ nicolas Bousquet
communication/ françoise frontczak, assistante/ anne-Lise coudert
Webmestre Infographie/ Thierry Saillard
Service des publics/ Marielle Ponchon
actions de territoire/ Isabelle Sombardier
Réservations/ agnès Rouquette
Guides/ Julie chevaillier, caroline Dreux, alexandra fleurot, Virginie Gueurey, Lisa Mucciarelli.
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inFormations pratiques

Musée des Beaux-arts et d’archéologie
1, place de la Révolution
25000 Besançon (france)
Tél : +33 (0)3 81 87 80 67
fax : +33 (0)3 81 80 06 53
musee-beaux-art-archeologie@besancon.fr
www.mbaa.besancon.fr

horaires d’ouverture
ouvert tous les jours de 9h30 à 12h et de 14h00 
à 18h00 sauf le mardi.
Week-end : de 9h30 à 18h00.
tarif
Entrée gratuite pour tous jusqu’à la fermeture 
pour rénovation du musée le 13 avril 2014.
réservations : 03 81 87 80 49
accueil des groupes adultes sur rendez-vous, 
renseignements et réservations à l’office de
Tourisme.
téLéPhone : 03 81 80 92 55
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derniers jours avant 
fermeture pour rénovation 

du musée des Beaux-arts 
et d’archéologie 

le 13 avril prochain !
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contacts presse

françoise frontczak
03 81 87 80 48
francoise.frontczak@besancon.fr

anne-Lise coudert
03 81 87 80 47
anne-lise.coudert@besancon.fr
 


